— Ya-t-il de leau ?
— Non, il n'y a pas d’eaw.
— Avez-vous rencontré des gens ?
— Jai rencontré des plantes.
— Vous leur avez parié?
— Ouid.
Quelle langue ?
— Sais pas.
— Vous rappelez-vous la France?
— Non.
Spont. Des choses dans Uair... Ca change de forme... Clest presque... Ca ressem-
ble a un gros chrysanthéme. : '
= Q.— Ca sent bon?
' R. — Ca n'a pas dodeur.
Q. — Hst-ce gwon entend des bruits ? : :
R. — Oui... toujours... comme des sifflets.
Q. — Qu’est-ce qu'on mange ?
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= R. — On ne mange pas.
-E Q. — Est-ce qu'on dort ?
| R. — Je ne sais pas.
Q. — Voulez-vous marcher un pew?
= R. — Pas besoin.
.[ Q. — Quel dge avez-vous?
' R. — Sais 03

Spont. Je n'at jamats vu la nuit.
Q. — Est-ce quil y a des bureaur de postc ?
R. — Oulest-ce que c'est ?

P‘L_ o= — Pour faire partir des letires.
Sl — Qulest-ce que c'est, des letires ?
— Pour envoyer des nouvelles d ses amis.
: — Je wai pas damis.
Q. — Comment vous appelez-vous ?

R. — Je ne sais pas.

Q. — Est-ce que vous savez lire?
: R. — Quwest-ce que cest ?

= Spont. Un grand animal !

Q. — Ot est-il? =
R. — Devantmoi, qui trotte tout prés, dans Uair. . cest pas de Larr.
Q. — Qu'est-cequecest ?-

R. — Je ne sais pas.

= Q. — Comment est-il cet animal?

i R. — Il est plat.

Spont. Il n’y a pas d’eau.
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